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	Fantasme

	 

	 

	 

	J’ai rêvé de tes yeux, encore,

	Tes yeux qui reflètent l’horizon

	De ces lieux où j’ai vu ton corps

	S’embraser dans un grand frisson.

	 

	Écoute car c’est là qu’elle repose

	L’envie d’écourter la raison,

	De venir goûter ce poison

	Qui découle de tes lèvres roses.

	 

	J’ai trouvé les pigments de vie

	Qui s’étaient cachés sous ta peau,

	J’ai poussé en silence un cri

	Qui s’est échappé du tableau.

	 

	Oui je rêve que tu me désignes,

	Que l’on se savoure sous les draps,

	Que la courbe de ton échine

	Dessine le parcours de mes doigts.

	 

	 

	Tu es ce vestige des cieux

	que j’aime surplomber dans mes rêves

	et je succomberai sans réserve

	à ces vertiges délicieux.

	 

	***

	 

	J’admire ton dos et bien qu’ici

	les étoiles dérivent jusqu’à l’aube,

	je lis ces poèmes invisibles

	que mes doigts écrivent sur ta peau.

	 

	Cette nuit comme tu étais belle,

	à l’oreille tu m’as dit cent fois

	qu’aucune icône n’est éternelle,

	que je me réveillerai sans toi.

	 

	Et quand viendra l’heure du matin

	je regretterai ce long sommeil

	en rêvant d’un jour sans soleil

	près des vapeurs de ton parfum.


 

	 

	 

	 

	 

	Petit chat

	 

	 

	 

	Petit chat quand je te caresse,

	tes beaux yeux transpercent la nuit.

	Oui c’est à toi que je m’adresse,

	tes miaulements bercent ma vie.

	 

	Si je fais preuve de maladresse,

	petit chat quand tu me souris,

	c’est que tes charmes m’apparaissent

	et que ton visage m’éblouit.

	 

	Petit félin insaisissable,

	quand tu me glisses entre les doigts

	soudain surgissent autour de toi

	des mystères indéfinissables.

	 

	Petit chat j’aime tes caresses

	quand tes yeux transpercent la nuit

	et si tu chantais sous l’averse

	tu ferais danser la pluie.

	
 

	 

	 

	 

	 

	Rendez-vous

	 

	 

	 

	Ici les rêves ont rendez-vous.

	Là où la fantaisie s’éveille,

	j’écris ces pensées irréelles

	qui nous élèvent au rang des fous.

	 

	Et je vous décrirai l’immense

	au travers des motifs de l’encre.

	Je voudrais traduire le silence

	pour trouver les mots qui me manquent.

	 

	Je révèle ce terrain hostile

	pour en résoudre les mystères,

	j’ai rendez-vous à la lisière

	du réel et de l’impossible.

	 

	J’entends des rires qui éclatent,

	qui s’approchent et qui me rassurent,

	pourtant ici je suis l’esclave

	de ma propre dictature.

	 

	 

	J’ai rendez-vous près des étoiles
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